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De Corrou, de 1. Juin. 

Es Anglois viennent d'évacuer 
la République Zonienne, de mê- 
me que les Frangois ont quitté 
la Côte oppofee de Naples. 
Cependant cet arraugement, 
un de ceux coovenus à Zmiens , 

fv ne laiffera pas longtems à 
We le pouvel Etat des Sept-lfles- 
Bi En effet ileft jusqu’ici dans la trifte 
Òh d'avoir befoin d'une garantie étran- 
° {a tranquillité même. Les Monar- 
1 Sl ont Fondé cet Etat, & le Premier- 
he France, vont de concert en con- 
Brede & le foin de fon affermiement 
du loigné d'entre eux & le plus étran- 
Urs jaloufies dans le Midi de l'Eu- 
ni A Garnifon Ruffe de Naples, déjà 
Áe Vard du repos de cette dernière Ca- 
B Coit encore Vêtre de celuide la Ré- 
MA. Zonienne. On l'attend ici inces- 
t, & avec elle un Commiflaire de 
€ Nation, chargé d'achever notre or- 
On nouvelle. Le Sénat vient d'en 
AA! le Peuple d'une manière authen- 
R Dar PEait ci-deffous. 


1. 
Ber M. PEmpereur de Toutes-les- Rufies 
dg DRE I, touché des desordres & 
N ce piens ‚ qui règnent depuis longtems 
Bld, VS» & ayant à coeur de protéger les 
Kan Hibitans & de rétablir leur profpé- 
Bles COME, en qualité de Plénipotentizire 
lor, Cbr. Ifles- Unies, Mr. le Comte Geor- 
Ì Md 89, fon Confeilter- d'Etat attuel, 
tiroiné A fes Troupes de terre & de mer, 
RC, Lent à Naples, de fe rendre auplu- 
les “9, pour appuyer les opérations % 
Ah ',dte ce Miniftre croira néceffaire de 
hie: dr les lieux. En conféguence Ms. 
Lr ler de Bonachi, Conful- Général de 
ioPériale Auffe a recu ordre du Comte 
‘annoncer fa prochaine arrivée, & 
h de: en même tems, “* que les inten- 
don, CÎà manifeftées de S. M. Imperiale 
ine Objer eft de garantir l'exifteuce Pa- 
de, des Sept -Ifles- Unies) font les plus 
Wei reges & les plus bienfaifaotcs ; 
lege D'a en vuë, par cette Expédition 
Mcoir plas fermement la Coottitu- 


s, tion de la République far Tes bafes de Ia 
„‚ juftice la plus impartiale, & d'’affurer en 
‚ toutes maniêres le bien-être de toutes les 
„ claffes d’Habitans, lesquclles partagent éga- 
‚‚ lement fa bienveillence. * Son Excellen- 
ce a, en outre, enjoizt au Conful- Géréral 
d'exhorter le Peuple à fe rendre digne de la 
follicitude de S. M. Impériale, en co-opérant 
au sétablilfement de l'harmonie & de la félie 
cité publiques. * 

„ Le Préfident du Sénaca été requis par une 
Letre du dit Corful- Général de Rufie de fai- 
re connofcre ces dispofitious bienveillantes de 
Ss. M. Impériale, & d’engager tous les Habi- 
tans à fe réunir Àà l'envi pour vivre fous l’em- 
pire de la Loi , comme de digues Enfaas de Ia 
Patrie, & en combirant leur biea-être parti- 

.culier avec les convenances de la Nation. ” : 

…PEUPLES DES SEPT-Istcs, fouve- 
nez-vous, que, pour être heureux, il né 
vous manque gue la volonté, & que, pour le 
vouloir fé:ieufement, il faut abjurer les pré- 
ventions de lefprit & la dépravacion du coeur, 
aimer la Patrie plus qne foi- même, être do- 
ciles & foumis À la Conftitution , qui fera in- 
ceffamment érablie & far ionnée par le Gou- 
vernemeot de la République, pour l'avantage 
& la gloire de la Nation. ** 

Donné par le Stnat réfidant à Corrou;, 
le 29. Mai 1802. EE 

(Higné) SPIRIDION- GEORGE TEOTOCHI. 

EXTRAIT d'une Lettre de F LORE N- 

ce du 5. Juin. 

‚… La fanté du Roi, laquelle, le mois 
dernier, obligea la Cour de différer le re- 
nouvellement du Serment par le Sénat & 
tous les Magiftrats Mlorentins entre les mains 
mêmes de Sa Majefté. a perimisavjourd’hui 
cette folemnité. Déjà les Fêtes, au fujet 
du nouvel hommsgeàÀ rendre au Sauverain, 
avoient commencé hier. IÌ y eut ce pre- 
mier jour des Courfes de Chars, auxqnel- 
Jes le Roi & Ia Reine affilèrent avec 1'In- 
fants & lefoir on vra un fuperbe Feu d’ar- 
tifice, Ce matin s'enfuivit la Cérémonie 
du Serment, exécuiée avec beaucoup de 
pompe; & dans l'eprès-midi il ya eu des 
Courfes de Chevaex, Demain on chantera 
un Te- Deum folemnel, auguel le Sénat & 
les autres Magiftratures efifteront ; après 
quoi le fpeêtacle des Courfes & autres Jeux 


publics fera une troifième & dernière fois 
offert au Peuple, ” 

> Les deux Rois de Sardafgne fe trou- 
veut toujours réunis à Rome. Les Lettres 
de cette dernière Ville prétendent, que le 
nouveau Roi, Zi@or- Emmanuel, y atten- 
dra, avec fon Frère & Prédéceffeur, la dé- 
cifion finale du fort du Continent de \'ZEu- 
rope, & de fes Princes dépoflsdés. ” 

_ De Turin, fe to. Fuillet, 

Notre ci- devant Souveraina cédéla Cou- 
ronne à fon plus proche Parent le Duc 
d'Aofte, fans qu'on fgache, pour combien 
ce dernier a pu hériter aufli des prétentions , 
que l'autre confervoit encore fur le Pié- 
mont, ou du moins de fes efpérances àÀ ti- 
tre de cette ancienne Poffeflion, fi longtems 
entretenues chez ce Prince par le Cabinet 
de Pétersbourg en particulier, Ce n'eft pas, 
cependant, qu'il paroiffe refter la moindre 
apparence pour l'un ou l'autre Roi de re- 
couvrer cette Priricipauté, ou que les vucs 
du Gouvernement Frangois fur elle foient 
encore douteufes. Le tems devra réfoudre 
toutes contradiëtions pareilles, & dévoi- 
ler aufli le rapport qu'il ya entre Pabdi- 
cation de Charles- Emmanuel en faveur de 
fon Frère & la publication fuivante „ faite 
fous la date de ce jour dans la Feuille de 
cette:Ville, fpécialement autorifée par l’ Ad- 
miniftration Frangoife, 

> U’ Adminiftrateur-Général, jaloux & 
impatient de faireceffer dansla ame Divifion 
Militaire les inguiètudes G les doutes, que 
pourroient conferver encore quelques Citoyens 
fur le fort du ci- devant Piëmont, s'empres- 
fe de fatre connoître , par la voye du Journal 
officiel de fòn Adminiflration, l Arrêté, que 
les Confuals ont prís à cet égard, & la Let- 
tre du Miniftre de L Intérieur , qui Paccom- 
pagnoit. °° : 

Le Miniftredel’Intérieur au Citoyen Joumr- 
DAN, Confeiller- d'Etat, Adminiftrazeur- 
Général de la a7me Divifion Militaire. 

PARIS, 15. Mefidoramro. (14. Juillet 1802. ) 
‘ss Fe vous adreft ci-joint, Crtoven 
CONSBILLER-D'E Tar, ampliation d'un 
Arrêté des Confuls , gui accorde une Amneftie 
pour tous les Délits Politigues, gui ont eu lieu 
dans les Départemens de la orme Divifion Mi- 
litaire. Le Premier- Conful, en m'ordonnant 
de vous l'adreffer , me charge de vous faire 


obferver , que c'efl le moment de publier & de 


mettre àexdcution Cet Arrêtl, puisque le Rol 
de Sardaigve vient, pour la feconde fois, en 
renongant à la Couronne, de délier les Pid- 
mnontois da Serment d'obéitfance. Veuillez 
bien, CITOYEN CONSEILLER-D'ETAT, 


B 


m'accuferlardception de cette Lettre, & m'in- 


former de ce que vous aurerfaiten ® 
cé. Je vòks falue cordiatement. * 

(Signé) Cuar 

ARRÊTÉ du ro. Mefidor (29. 

>, Les Confuls de la Röpubligutt: 
Rapport des Miniftres, arrêtent: ”’ 

Art. L. Une Amineftie générale € 




























pourroient avoir eu licu dans les fiX 
mens de la 27me Divifion Militaire. 

IL. Il a’y aura poiat, pour les fiX 
mens de la o7me Divifion Militaire: 
d'Emigrés. 

UI. Tous les Individus abfens, @ 
mes qui occupentdes Places Diplomsf: 
Adminiftratives auprès du ci-devant 
font admis à reatrer dans leur Pays; | 
eft accordé un délai jusqu?au 1. Vet. 
an II. (23. Septembre 1802. ) 

IV. lis feroat la Déclaration devaf 
fet de leur Département, “de renoof 
‚, te relation avec la Maifon de Sa 
‚, les Puiffances étrangères, ©” & If 
Serment de fidélité à la Conflitution &} 
Frargois. 

‘V. Ceux, qui, par raifon de fanté® 
toute autre raifon valable, n’auroiedt 
rentrer au 1. Venddmiaire an 11, fer? 
de faire la même Déclaration devant # 
Frangois, près des Pays où ils fe wr’ 

VL. Ceux, qui, au 1. Wendémiair? 
s’obftineroient à refter Emigrés, fer. 
nitivement déclarés basnnis, & leurs jr 
nis au Domaine public. Ee 

Le Premier-Conful, (Sign) Bont 

EXTRAIT d'une Lettre de R$ 

BONNE du 18, Juillet. 

‚‚ Tout annonce de plus en pliE 
nouement prochain de Vaffaire dek 
nités en Allemagne. Les Troupf$ 
ro-Palatines, tant du côté du Lech \ 
celui du Danube , fe font déjà PE 
jusque fur les Frontières, & font € 
de tomber, au premier ordre , tant Cf 
qu'en Franconie: Et ce ne font | 
feules exhortations, faites par les %, 
les Puifances à Ja Diète, pour që 
flät réunie & prête à recevoir les °k 
resdela France, quiannonneent, gUR 
on verra fanctionner en même ten | 
cuter le projet du-nouveau parts 
lemagne: La Députation extraord”ì 
PEmpire, hominée il ya dix mois 
miner avec le Gouvernement Zralë 
rangement des Indemnités fous Îs 
tion de la Diète, fe trouve auf (WE 
d'être enfin convoquée par PE mpêf 
jà les Miniftres de Boheme & d'} 
ort recu hier un Refcrit de Sf 
Impériale, per lequel il leur eft OF 
»» de déclarer aux Miniftres des 




































QÉs pour la Députation extraordinai- 
Nin qu’aux Miniftres de France & 
“Wie, que Sa Majefté Impériale con- 
Vera inceflamment la dite Députa- 
el qu'en conféquence le Baron de 
ele & Mr. de Schraut ont déjà recu 
af de fe rendre aufli-tôt à Ratisbon- 
xk Premier comme Commiflzire, & 
SOnd comme Sub-Déiégue de Bokè- 
On frait, que Mr. de Hügel eft 
ge Pmiffaire ou fecond Repréfentant 
„Pereur à la Diète, & que Mr. de 
8 A été employé à Paris, par la Cour 
Ne, dans les Négociations fur les 
bind — Dans cette conjecture on 
„Aué à Augsbourg, le 14. au matin, 
8e de deux Officiers Autrichiens al- 
Ouriers à Paris, qui fe font fuc- 
ls Vintervalle d'une heure feule- 
h qui ont annoneé l'expédition fi- 
£detrois autres Couriers Impériaux 
ge lin, Pötersbourg & Londres.” 
Cazerze dela Courde Munich vient 
Êr, dans fon Numéro du 14. de ce 
“e Sénarus- Confulte Frangois , conte- 
5 Na eflie en faveur des Emigrés de 
esdek Cette Pièce a dû être in- 
nin tOutes les Feuilles publiques, qui 
wad dans les Etats Bavaro-Pala- 
de Pblication en a eu lieu d'après un 
td VEleteur, rendu le or. Juin fur 
On du Reéfident de France, *” 
in ‚le 4. Thermidor (23. Juillet.) 
dn Villaret -Foyeufe, appelié à al- 
ope dre poffeflion de la Martinique & 
einer, fe trouve depuis une hui- 
le zj ers à bord de VEscadre, avec 
les + devoit de nouveaa fe rendre aux 
Pour la dite deflination. Ce Com- 
rig orÎva le o5. Mefidor (14. Juillet) 
lon … ref; le lendemain il arbora fon 
tr fur fe Vaiffeau Le Femmappes , & 
Ne A-t-ildéjà mis en mer. — Sui- 
go, CIniers Avis de Bordeaux jus- 
ee Mefidor (19. Juitlet,) on s’at- 
Mep revanche, dans ce Port, à voir 
At kann premier joar les Bätimens , 
Á N dap porté les Troupss de la Répu- 
bean S P[fle de la Guadeloupe. On dé- 
A op UP d'être confirmé dans Vefpoir 
KA ion entière de vette Colonie, 
Or pe meht payée; & on femble 
Ver : Prothettre cette Nouvelle, d'’a- 
Clan ,données dans l'incervalle à un 
Vere de Bordeaux par le Préfer Colo- 
Ven de ja Guadeloupe, Celui-ci, le 
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Sscalier, a écrit À Con Ami, dix 


jours après le départ des Dépéches les plus 
récentes du Gênéral Richepanft ‚ce qaì fuit. 


Basse-Terre, 19. Prairial (8. Juin.) 
» Jai le plaifir de vous annoncer le réta- 
bliffement complet de V Autorité Nationale 
en cetre Ifle après de wiolentes crifes, dans 
lesquelles les Nègres rebelles , en grand .nom- 
bre, ont été par-tout repouflés, avec des 
Pertes énormes, par le choc des Troupes Ré- 
Publicainesaux ordres de V'excellent Général 
Richepanfe. Le dernier de ces chocs a été 
terming par une explofion confidérable de pou- 
dre, par laquelle la, maffe des Infurgés s’eft 
fait fauter en Vair au nombre de plus -de 
300, lorsqu'ils fe font vus au desefpoir. Le 
reffe ne confifte plus qu'en quelques Bandes 
de fuyards, qui n'inguiètent nullement. IJs 
ont , néanmoins , dans leur fuite , brälê beau- 
cup d’Habitations &? Pièces de Cannes; 
mais le mal neft pas fi grand qu'on le fait. 
Toute la Grande-Terre eff préfervéen F 
une grande partie de [Ile de. Guadeloupe 
proprement dite. Les: Divagans font ren- 
zrês de- par-tout aux travaux s la Culture 
reprend, & Vordre fe rétablit. C'eftl une 
Nouvelle intéreffante à donner au Commer- 
ce, qui peut fe livrer fans inguiëtude à fes 
fpéculations, lesquelles même n'ont jamais 
été interrompues par l'état de Guerre, gui 

a duréù-peu-près un mois. ”° 

(Signé) « LESCALIER. 


La Paix & le rétabliffement facceflif des 
relations Commerciales avec les Colonies 
demandoient un Régime nouveau des Doua- 
nes, relativement aux Denrées Coloniales. 
Les Confuls, faifant ufage du pouvoir de 
reinplir de femblables befoins, lequel leur 
a éé délégué par le Corps-Légiflatif à la 
fin de fa dernière Seflion , viennent de 
pourvoir à celui-ci par l'Arrêté important 
pour le Commerce National & Etranger, 
que voici, 

ARrrtrTé du 3. Zhermidor an 10. 
_Ca2. Jatllet 1802.) 8 

‚, Les Confals de la République; Jur le Räp- 
port des Minitres de l'Intérieur S des Finan- 
ess ou la Loi du og. Floréal dernier; le Con- 
feil-d'Etat entendu; arrbtent: * 

TITRE PREMEER. 
Des Denrées des Colonies Francoifes. 

Ar T. I. Les Droits fur les Denrées & Pro- 
dudions des Colonies Frangoifes feront per- 
gas conformément au Tarif annexé au Pré- 
fent, No. r. . 

IL. L'admiffion des dites Denrées & Pro- 
duions n'aura lieu que par les Portsde Nice , 
Toulon , Marfeille , Cette, Bayonne, Bordeaux , 
Rechefort, Larochelle, Nantes, L'Orient, 


Bref , 'Morlaiz,' Satat- Mato; Cherbourg, 
‘Rouên, Hokfleur, le Havre, Dieppe, Saint- 
Wallery-fur-Sommt , Boulogne, Calais, Dug- 
kergue, Oftende & Anvers. 

III. Les Droits défignés au Tarif, fous le nom 
de Droits d'entrée , feront acquittés àlarrivée. 
‚IV. Les Denrécs & Produêtions, affujetties 
au Droit defigné au Tarif fouslenom de Droit 
de confommation , jouïropt de la faculté de 
Ventrepót, fous la foumifion cautionnée de 
ré-exporter de même nature dans l’anuée, ou 
de payer le dit Droit. 

V. Les dites Denrées & Produêions, qui 
fortiront de l’Eurrerôt pour paffer à V’Etran- 
ger, ve payeroot aucun nouveau Drait. 

VI. Ul fera payé aux Rafineurs, pour les 
Bacres rafioés en Frante, qui feront exportés 
à l'Etranger, une Prime de 25. Francs par 5. 
Myriagrammes. L'exportation ne pourra être 
faite que par les Ports indiquës par Article 
1, cu par les Pafages de Lanstebourg , Verfoye , 
Bourglibre, Strasbourg, Mayenct & Cologne, 
La Prime ne pourra être réclamée qu'autant 
que l'expédition fera accompagnée d'un Certi- 

cat du Raficeur, duement }égalifé. Ce Cer- 
tificat fera renvoyé au Diredteur- Général des 
Douanes, avec le Certificat de fortie à PE- 
tranger , pour ordonner le payement de la Pri- 
me fur une des Caiffes de recette des Donanes. 

VII. Les Marchandifes non dénommées au 
Tarif annexé au Préfent, &% gui feront jufti- 
fiées provenir du crû des Marchandifes Fran- 
goifes , payeront moitié des Droits , impofés 
fur les mêmes objets venant de lErtranger. 

TITRE e 
Des Denrtes Coloniales étrangères. 

VIII. Les Denrées Coloniales étrangères, 
dénommeéesau Tarif No. 2, ann: xéau Préfent, 
feront affujetties aux Droits portés au Tarif. 

IX. Ces Droits feront payés à l'arrivée, à 
moins que les Marchandifes ne foient mifes en 
entrepôt réel, qui ne pourra excéder un an. 

X. Cet entrepôt ne pourra avoir lieu que 
dans les Ports, où il en aura été érab'i. 

XI, Les dites Denrées, qu1 feront mifes en 
entrepôt ‚ ne devront à leur entrée que le 
Droit de la Balance du Commerce, & en cas 
de ré-exportation elles feront exemptes de 
tous Droits à la fortie. Enfostantdel’Escrerôc 
peur entrer dans l'Intérieur, elles .acquitte- 
rant les Droits portés au Tarif No. 2. 





Ponts, 
cloux de cuivre à Vextérieur , 


chez Micaurtr G BURGER, Courtiers à 


Henry Brouwer, Pha. TuieRRy ZYLMANS, SIMON FABER, Co 
dront le 27. Aoút 1802. à 4. heures de Vaprès- midi, au Logement die te Hur 

à RorTeERDAM, au plus offrant une Partie d'environ 5oo,ooo. Livres de 
jus 4 


glier;, 
brun, & 
fermations chez les fus- dits Courtiers. 


EE 
A vendre de gré à gré, dun prix modért, une FRÉGATE MARCHANDÉ Ò 
bâtie à V'Angtoife, réputde très-bon voilier , doubléc en cuivre, avec des 
du refle bien pourvuede tout, étant du port de o4le 
fuivant le Régitre, ayant enfin le droit de naviguer avec des Papiers Frangois. 


ce en Portions fuivant leurs Numdros. On peut s'adreffer pour de p 


A LEYDE, ‘par ÀÄ BR A HAM Br uss É, de Yeunee 


Nô, 1. — Tátif des Droits de D} 
fur les Denrées -& Produétions P 
Colonies Frunfoifes. 


Droit 
Marchandifes. den- || 
: rde. N 
Marchandifes qui peuvent 
jouïr de V'Entrepôr. Fr. C. 
Sucre brut, les 5. Myriagr. 1 50 
Sucre tête & terrl idem... 2 25 
Café, idem. deel sns 
Cacao, idem. . … … … … 3 
Conftures, idem. . ... 5 


Les Mélafles, idem. . .. 
Marchandifes qui ne peuvent 
_ jouïr de VEntrepot. 
Sucre rafiné, les 5. Myriagr. SO 
Tafia , U’ Hedtolitre. ‚IO 
Zndigo, les 5. Myriagramm. 
Rocou, idem. … « 
Coton, idem. . ...» 
Les Ligueurs, le Litre. . … 
La Caffe, les 5. Myriagr. . 
Le Gingembre, idem. . . 
Caret ou deaille de Tortue,id. 1 
Bors d° Acajou & de Marquet- 
terie, idem. . . . « 
Cuirsfecsenpoil , par cuir. . 25 
No. II. — Tarif des Droits de DO 
fur les Denrées & Productions 
‚niales étrangers. 
Sucre brut, les 5. Afyriagrammes. « 
Sucre tête & terrd, idem. . . … 
Café, idem. . … … … 
Cacao, idem. . … « 
Sucre rafint, idem. . … » « 
Indigo, idem. … … … « … 
Rocou, idem. . … * … « « 
Coton, idem. … … 
Caffe, idem. …. 
Gingembre, idem. . . … … « 
Caret , ou dcaille de Toreue, idem. 
Bois d'Acajou &de Marqueterie, id. 
Cuirs fecs cn poil, par cuir. … «| 
Liqueurs, le Litre. «4 
XII. Les Miniftres font chargés,chacuft 
le concerne, de l'exécution du préfent, 
Le Premier-Conful, (Signe) Bon® 
e Par le Premier - Confol. | 
LeSeerétaire-d' Etat, (Signét) H.B-/ 
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pj NUMERO LEE | 
n'PLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
| publiées à LEYDE, le 3o. Juillet 18o2. 


N EXTRAIT d'une Lettre de Rome du zo. Juin. 
J\NTIN PErar- Eccléftafligue {e trouve entièrement évacué parles Troupes Pran- 
goifes, qui jusqu'ici gardoient toujours la Place d'Ancône , après la remife mé- 
me du Commandement du Port aux Officiers du Pape. La Garnifon Frangoife 
T d' Ancóne a Evacué avant-hier cette Ville, & y a éé remplacée fur-le- champ 
toupes Pontificales. Il ya eu à cette occafion de grandes démonftrations de 
2 part des Habitans d'Ancône, qui le foir ont tous illuminé leurs Maìfons. *” 
Ù avoit cru ‚ que dans les circonftances a@tuelles, où les Cours Mapolitaine & Ro- 
At plus que jamais liées d'intérêts, leur amitié réciproque enfeveliroit dans l'ou- 
Wlerelte d'étiquette, dont te fouvenir fe renouvelloit annuellement: Mais P'évé- 
ee Prouvé, ces jours-ci, le contraire, — Lesanciens Roisde Naples, en recevant 
“Siège Tinvefliture des Deux - Siciles, avoient fait ferment de préfenter tous les 
lep; PC une Haquenée & une offrande de r2,ooo. Piaftres. En 1789. quelques 
SNE) furvenues entre Rome & Naples, donnèrent occafion à cette Cour de fup- 
t Préfentation de la Haquenée, en continuant néanmoins d'offrir le payement des 
A laftres ; mais te Sf. Siège s°y refufa & protefta contre Pomiffion dela préfentation , qui 
DIS été renouvellée depuis. Cette Proteftation a été faite tous les ans dans VEgtife 
ractre pendant le Pontificat de Pie VI, Le Pape aftuel l'a fait répéter année 
den & elle vient encore d'être faite devant lui, le jour dela Fête de St, Pierre, par 
te rcur- Général de la Chambre Apoflolique. Le St. Père a penfé, que l'omiffion 
foteftation pourroit porter préjudice aux droits du Sz, Sige; il s'eft d'ailleurs 
Ur ce point par le Serment des Papes à leur életion. *’ : 
Mr EXTRAIT d'une Lettre de Canix du 29. Juin. 
De Terry, Conful des Etats-Unis à Cadix , vient de faire publier ce matin & afk- 
fi, Ur les Capiraines de fa Nation, la Lettre à lui envoyée de Gibraltar par Mr, 
ë Confal Américain à Maros, réfidant comme tous les Confuls Européens à Tan- 
Mila été chaflé par ordre de "Empereur de Maroc, & obligé de fe réfugier A 
A: Cette Déclaration de Guerrea été, dit-on, provoguée par le refus oule re- 
mt de l'envoi du Préfent, dont les Nations policées fe font rendues tibutaires, 
De de paffer (ans obftacle le Détroit de la Méditerranée, ” 
en B OuRG, le o3. Juillet. L'Empereur de Ruffe, mande-t-on de Pérers- 
in date du 6. de ce mois, eft revenu le 4. de Memel A Pawlofsk, & rentré le ten- 
Tat As (a Capitale. A Vienne auf, foivant les Lettres de cette Ville du 14. da 
ON On venoit de revoir l'Empereur Germanigue , arrivé de Presbourg avec fa Famille. 
Hit, fi le retour du dernier Monarque dans fa Réfidence a pu être hâté par le 
bip Lent des préparatifs pour terminer l'affaire des Indemnités en Allemagne: Mais 
À Penne les Couriers & Eftafertes alloient & venoient vers le même tems fans 
Bonen le Vice-Chancelier de NEmpire, Prince de Colloredo , peu auparavant 
at fes Terres, avoir été à limprovifte rappellé à Ja Cours le Co- Commiffaire 
ris la Diète, Baron de Hügel, avoit rea ordre de fe préparer à fon départ 
de Scone, &c. Dans la Bafle- Allemagne, le Roi de Prufle femble ne plus devoir 
Aire Prendre poffeffion des nouveaux Terriroires, qui lui font deftings: Son Com- 
Voi. € Général de Schulembourg , eft attendu pour cer effet à Mildeskeim le 30. de 
5 & celai-ci doit y être-fuivi des Froupes de Sa Majefté le 4. Août. 
1 TR AIT des Nouvelles de Paris jusqu'au s. Thermidor (24. Juiller.) 
tte CieHRat, (uivant fa coûtume, s'eft affembié le z, de ce mois. La phyfionomie 
Inte éance a été parfaitement femblable à celle des Séances précédentes, peu inté- 
Ar conféquent, Les Tribuns ont, cette fois encore, entendu la le&ture de plo- 
Wer Utiens, relatives à différents intérêrs particuliers, & ont tenvoyé les unes an 
ment, pafléà l'ordre du jour far les aatren De même les Jriduns ont, com- 


























â 


3 
2552 


me à ordinaire, regu de nouveru divers hommages Litérsires, en ont ë 
mention au Procès- Verbal, & le dépôt des Ouvrages à leur Bibliothèque. Afptn 
Tribunat a éé informé, le a. de ce mois, de P’Gleétion du Citoyen Jaubhert au fn 
giflatif; a appris la mort du Tribun Robin & Va fait annoncer zu Sénat- Confer 
renouvellé fon Bureau, porté le Citoyen Challan au Fauteuil; & s'ett ajourné! 
2. du mois fuivant de Aru@idor. — Dans te fecret, néanmoins, les Tribuns,? 
de la nouvelle organifavon intérieure de leur Aflemblée, fe trouvent maiatendf 
par les Conf/uls à des délibérations plus importantes, à la révifion du Code-@f 
“Fournal. oficiel Va annoncé hier par le paragraphe fuivent, * Une Comraiflion # 
„nat, Settion de Légiflation, & une du Confeil-d'Ecat, fe font réunies ches 
» Cambacérès, pour recevoir fes principales dispofirions du Code- Civil. 4! 
„‚ Conférence de (ix heures, on eft convenu de plufieurs points. On employer? ft 
té & one partie de "Hyver à la rédaction du Code; & on efpêre, qu’enfin re 
‚fe paffera pas, fans que nousayons un Code- Civil, qui fera leréfalcat du trav 
principaux Jurisconfultes, & aulì bon que peuvenrle comporter ces fortes d'O 
‚‚ Dans une autre partie de la Légiflation, celle relative au Commerce, on 
plus promptement, comme aufli la nouvelle ficuation de la République rend ici 
me urgente. Le Gouvernement, àceautorifé perle Corps- Léziflarif, ne ceffe de ie 
get égard des dispofitions intéreTantes. Ce jour même: on n'a pas publig moi 
tre nouveaux Àrrètés des Confiuls du genre, doot i! s'agit, tous en date du # 
rant. Par le premier on accorde à la Ville d'dnvers une de (es principales df 
en la camprenant aufll. dans le nombre des Ports, par lesquels le Tabac en Feo'd 
étre introduit for le Territoire Francois, d'après la Loi renduë à ce fujer le # 
(19. Mai) dernier. Un fecond Arrêté porte, que les Droits d'entrée fur le & 
mer, frais, fec, falé ou fumé, venant de VErranger, feront percus conforsek 
Tarif du 15. Mars 1791. Suivant un troifième, aucune réduction de Droits 
cordée pour caufe d'avaries que dans le cas d'échouement ou autres acciden 
aonftatés d'après les formes préfcrites, & qui emporteroient recours contre les PM 
Par le quatrième Arrêté, enfin, les relations Commerciales entre ['lilz de Ab 
Cau Midi de embouchure de la Loire) & VEtranger font récablies, ainti qu®, 
Roient en 1793. & avant, (auf l'obligation des [Tabitans de cette Ifle de fe col 
la Loi'du eo, Juin 1791. & aux autres Réglemens fur les Douanes, *' 
‚ Mais malheureufement les efpérances, que donnent aux Négocians Frangof 
des Confuls pour relever le Commerce „ ne fpnt que trop fouvent dérues en paft 
rapports fes plus finiftres des Colontes dméricaines. Malgré Partente d'une” 
tournure des chofes dans la Guadeloupe , qu’avoir le Préfét de cette Mfle vers le” 
Pratrial (ainfi qu'on Va vu dans notre Gazette de ce jour,) un Bâtiment 
parti. de la Colonie à la fin du même mois, vient d'en apporter des Nouvé 
“mauvaifes. Le Brick, la Diane, Capitaine Moreau, elft entré au Havre le rf 
dor (19, Jailtet,) venant de la Guadeloupe en 32. jouts. On a appris par ce 
fion , qu'après que le Général. Richepan/e fut parvenu àÀ vaincre à la Bat sk 
refiftance opiniâtre des Negres, ceux-ci fe font précipités dans les Bois KONT | 
d'où , la torche à la main, ils fe jettoient fur tes Habirations. Versle 19. Pri 
ce quw’on publie,) fept à huic Quartiers de la Pointe-à-Pitre étoieut torale nt 8 
diës, plus’ de 30. Habitations détruites, la majeure partie de la Récokte dek 
proye des flammes, tous les Cotons brûlés. Le Capitaine de la Diane doit: sj 
avoir ajouté, que ce n'étoit que parla vigilanceactive du Général Richepanfe © 
Mulátre. Pélage que jusqu'à fon départ les Viltes fe trouvoient préfervées encS Jl 
fureur des Voirs. Oa vient d'être informé, en même tems, du décès du Géot A | 
fia, mort à.la Guadeloupe vitime de-tépidémie, quiy.a mêlé fes. ravages a” cel 
Guerre avec les Nègres..” 
„ C'eftà regret que nous avons à appeller encore l'âttention da Lecteur la, | 
desordres , les triftes fuites de la commotion la plus terrible de l'Europe. L'ini0 
Peuplades.des Côtes Africaines dela Méditerranée & de leurs Corfaires, délivr 2 
frain par la- ceflation des Croifades Maltaifes contre les Infidèles „ s'eft accruê 
inauï'. Mais les Nations Commergantes, qui en faufrent également, doivent 
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Ès du mal en. amenera le remdde. Cet efpoir ne peut qu’être forrild par ie EUS 

Alf Digue ci-defloes, envoyé fans doute a Zaris par l'un des Agens du Gouverne: 
. o - N vr „4 ps id 
au frais, & inféré avaat- hier dans le Journal ofsciel, ® 


wert GËNES, 13, Meffsdor Ca. Puillet.) 
é Na i £ 5 Evo: 
FD j Avelles, qui nous Font parvenues d'dlger depuis qac:ques fearainss font révo!- 


Er Á ‘8 Pirateries de ces Aarbaresgiues ont pris uee BOUVElle activité. A ie date da 9. £40 
nad; Avril) dernier, la Regence avoir fuit fortir onze Cartsires de diferentes forces z 
Cp, eux Frégates, Vase ae 46. Canons, l'autre de 36; quatre Chebeck:, deux Polacres, 
> VOners XK uo Brick: Et l'un a déjà connoiffsnce de meuf Piifes confidérables, faites 
Les Lrfaires dans Pefpace de fix femaines; fcavorr; cing Bätimens Napolitain:, deux 


















Abs UE Ar glois, un Geéneis, & une Frégate Portugaife. * 
nd Corfaires te font même perm:s d'arrêrer deux Bricks Frangois, fous le prétexte qu’tis 


: :t point de PaTeport; & ce n'eft qu'après de três-vives disenfions gae lAgeat de la 
Vue ; id : an 
SA dlger a obtenu ia rélaxation de ces Bâtimens: O1 ne doute pas, que le Gouver- 


zav oe 7rois ne fe montre fenfible à ce procédé de la Régence, & qu'il n'en exige la répa- 
0 le N eft Egalement fond à croire, qu” faterviendra daas Palfaire de deux des Bári- 
on Politains, parce que les eirconftances de leur capture intéretFent direétement la Répu- 


‚Un deux avoir did expéd'é de Corfou par VAgent Frangois près la Répubiique des 
ne vec ra chargement deft.n€ pour le fervice de Armée Pranpoie dins le Ruyaume 
ind L'Agzent de la Rérub ique à Alger, 1rttruit de ces circonftances qu'on lui cachoit 
‚4 foian, dermanda communication des Exrédivions dont ce Bäâtiment étoit porteur: 
Ont été refufées, & les efforts, qu’il a pu faire pour parveurr à faire invalider cette 
ze teu d'autre fuccès que de procurer la hberré X quelques PatTagers, qui fe trou 
Bernie de ce Bâ iment. Quant au Capitaine Napolitain, fon fort a éé doulonrenfe- 
24 dien Kil gemit eucore dans Ta plus cruelle captiviré. — L'autre Bâtiment Nipoli- 
Bes Ufe rendoir à Marfeille avec un chargement de Chanvre, a été pris en vuë des 1fles 
é en “Èqvivage éroit de or. [:mmes; Vun d'eox parcîc s’êrre noyd en voulant fe fau- 
tg pont réulli à gagaer la terre, & y. ont fait leur Dépofition ;. les dix-huit autres ont été: 
HE A «diger. Le Capiraine a 1Cclamé l'intervention de l’Agent Frangois; 
rp 0 diser fin, *” 
ren dite dngloife a excitd les plus violens débats entre la Régence & l'Agent d'Angleterre. 
Dare 2 prétendu, que le Paffeport de l'Amiranté, dont le Capitaine étoit Porteur, étojt 
N Ce que la Wignette repréfentoit un Bâriment à voiles latines ‚ tandis que le Bätiment 
Eure voile carrée. L'Agent Anglois a voulu expédier à-fon Gouvernement; on s'y 
1d Su faifant fermer le Port, L'affaite n'eft point encore décidée, & le Bìument eft 
en venu. L'Agent Anglois fe plainc fartement, & menace d'une. rupture, fi le Bâci- 
te eudu avec les indemnités convenables. * 8 
Outes cer prifes, Ja plus remarquable eft celle de la Fiégaté Portugaife, le Cygne, ar- 
ER Canons & de 350. Hommes d'Equipage; elle a été prife le 18. Floréal (8, Mii, 
Chure du Détroit de Gibraltar, par une Fiégate Algérienne de même force & d'en- 
‘Ee Hammes d'Rquipage. ‘Les Portugoisfe font laiffés forprendre; il faut du moins le 
moer SCriens font arrivés fúr eux à toutes: voiles, ont tiré quelques coups de Canon» 
Dis à Vabordege: Le Capitaine Portugais, le Lieutenant & 36. Hommes ont été 
dep pl Ont vas manqué de courage, ils ont donc manqué de prévoyance & de talent. Le 
lnrs Orbugais a été jetré à fond de cale … nud & chargé de chaiaes: Les bleffés fant reftés 
Wen Mer, fans veremens, fans nourriture, fans panfement; plufieurs font arrivés à: 
Len la gacgrêne, & font morts. Cette prife, dont leg Annales Algériennes n°offfent 
len, ple, aexcitg- dans la Ville lenthaufiasme le plus infenfé: L'infolence du Gou- 
Ans En eft acorve; & déjk les Europderns ne peuvent plus fortir dans les Rues fans 
ans * toutes les iufultes d'une Populace eff:énde. ” . 
ìngP rend eo.même tems, qu'un Rais Agdrien aofé maltraiter „dans la Rade de Tunis, 
Cles Un petit Bâciment Frangois; & Pon feait déjà, que dans les disenfians, qui fe 
de de À cec égard entre la Régence & Agent Francois, celui-ciaeu besucoup à fe: 
too la mauvaife foi & des procédés desobligeans du Wekislargy. Oa eft même perfnadé, 
AF an vernement Frangois ne tolérera point, que de pareils artentats foiert itrapnenis, &- 
ie Pre Utres Paiffances laifVent fi“ facilement outrager leur Pavillon & piller leur Commer-- 
fois ier. Conful Saura maintenir intat, dans la Miditerrande, \'honneur du Pavillon: 
An "garantir la fécurié, qu’il promer à toutes les fpéculations Commerciales. * 


5, ceyjk iTateries des Barbaresques fe font jointes- encore, fur les Côtes de U'{ralie fur-- 

ki les 88 de nombreux Ecumeurs de mer fans Patrie, doat Paudace ne demandoit pag: 

ag Lefares de répreffion les plùs férienfes, On clterche déja A prendre ces mefsar 
Won fë verra. avec.plaifit par l'Avis faivant,- 
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PORTO FERRAJO, Zeg. Mellidor (28. Juin.) — Oa procède anjourd Ì 
les Pirates , qui ont éé arrêtés par fume des dispofitions faites par le Géncrai A 
maadant de H'Ifle d'Elbg. Il paroît, pat les Dépoficions d'uu de leurs-Complices, 
„cipal moteur de cette Expédition déloyale eft un nommé Bienvenu, natif de V4ron! 
aiuf que fes Compeguons, livré à teute la rigneur stes Loix, & ils fubiront la 
leurs Crimes: On les a encore trouvés nautis d'une portion.de leur butin, coufiftf 
ges, Meubles & Valifes vides. Oa a pris de nouvelles mefures, pour purger les 
Lie de ces Affafias, qui harcètent le Commerce & gèênent la Navigation. On efpê 
Curveitlance ative de la Police fur les différents points du Rivage & le développemf. 
‚ces futlifantes, dirigées contre ces Pirates, les auront bientòt totalement dérruits ou d 

EXTRAIT des Nouvelles de LoNDreEs du 23. Juillet. 

„ Il avoit été queftion d'une nouvelle création de Pairs du Royaume -Unt de 
de- Brétagne & de \Irlande, qui devoit avoir lieu immédiatement après la diff? 
Parlement. Jusqu'à préfent elle ne s'eft pas faite; & te Roi vient feulement 
la Pairie du Royaume-Uni & de l'/rlande deux Pairs de ce dernier Royaume, 
rement Anglois; fgavoir, Mylords Arden & Sheffield. Mr. Pitt, depuis fa re 
Miniftêre, n'a jouï d’aucune grâce: Il n'a pas été aécoré de la Pairie, com 
‚part de fes Prédéceffeurs, en quictant le premier Pofte de PAdminiftracion:s il B 
de Penfion; il n'a ftipulé aucun avantage perfonnel ni pécuniaire: Cependapt 
ré, qu’il n'a pas amaflé de richeffes durant près de dix-huit ans, qu'il a admi 
Finances & dirigéles intérêts de fa Patrie: lleft forci de Place, n'ayant de forth 
tant qu'il lui en faut pour vivre dans la médioericé. C'eft un fait, que fes Enlje 
mes ont reconnu en Paárlement. Il fe préfente donc avjoerd’hui une occafion “9 
re un fort plus brillants & l'on eroit, que fon Ami & Succefleur, Mr. Add 
manquera pas d'en profiter: C'eft par le Pofte de Clerk of the Pelks (ou Garde 
tres) en Zriande; Charge fine-cure, qui n’aftreint à aucun travail, qui rapport 
L. Sterling par an, & dépend uniquement de la dispofition du Premier- Mitl 
Colonel Barré, l'un des Membres les plus célèbres du Parti //híg dans les viobg 
res années du préfent Règne, la poflédoit depuis quinze À feize ans comme ub 
penfe, que Mr. Pitt lui-même lui aveit donnée pour fa lovgue carrière Parle 
remplie avec honneur jusqu'à ce que la perte de la vuë l'obligea de quitter les 
& A la place d'une Penfion, dont Mr. Barré avait jouï jusqu’alors, Ce de 
mort le zo. Juillet à l'âge de 75. ans, l'on ne doute point, que Mr, Pitt, touf 
fulté dans tes principales affaires , ne reroive à-préfent cette unique récof} 
fes longs travaux. ” | 

‚Les éle&tions continuent de mettre le Royaume en mouvement: Er, df 
Fauteurs des principes Révolutionnaires fafTent éclater deurs fentimens & leurs 
bien des endroirs, l'on remarque néanmoins, que plufieurs des anciens Mem? 
nus gar teur inclination pour ce fyftème, n'ont pas été ré-élvs par leurs anc 
mettans: Tels font Mre. Robfon, Fones, Sturt , Nicholls, Taylor , Bird, & qtf 
tres moins célèbres par leurs Discours, La levée des foffrages pour le Comté di, 
fex n'étoït pas encore terminée hier, lorsque le nombre des Voix étoit poul 4 
2841, pour Mr. Mainwaring 2464, pour Sir Francis Burdett 1955. Quoique lef 
Partis y foit à fon comble, & que celui de la Liberté fe fignale en obfédant ef 
& en infultant tovs ceux qui me portent point fa Cocarde, la vigilance de la PO 4 
moins eft telle, que les excês fe bornent à ces petites effervescences de Pefpri 4 
re. Les éleftions pour les Comrés de Norfolk & de Kent n'ont pas été moins, Kf 
conteftées3 & dans le premier le Poll a été demandé par le Colonel wWadehosk' | 
“fième & dernier des Compétiteurs. *” E / 

De La Have, le 28. Juillet. Le Citoyen Spaen van Voorflonden, nom y 
de cette République près Sa Msjefté Impériale & Royale, vient de partir dic! fi 
qualité peur Vienne. — On s'attend en cette Réfidence à la prochaine réuni® pi 
dinaire du Corps- Légiflatif Batave , lequel a été convoqué par de Gouverncti 


pour le e. du mois fuivant. 
. t 


d LEYDE, ex Bureau des NOUVELLES Pouirie? 
Per AgRAHAM BLUS SÉ, de Jeune. 





























